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“tn ous ayons, publië. hier ‘en erùicle rejmarquable du Ti imes, | 


Mipant : Jeguel , lagqvestión, des céréales serait deeidée dans. cel 
“Sens qu'on doit s'attendre à l’abolition complète de la législa- | 
ie dès:céràales et à voir admettre les grains en fran- 
de droït‘dans Tes 'pörts du Royaume-Uni. vrede 
Ull niöntëtle fut dénientiè par le Standard en ternies for- 


Pohl) aken prov at Palet | Pben-}: 
er, Mais te Times, Join de rêtracter ce qui lui ‘aattive Le delers les: det adt eid serait út ossterdd” Horinplet, EE eel. 
‚esse for, gp maiatient an contrakmesaaptoortons, e ie ij même temps qú”il mäiritieftAraït à úù'cettdkti, depré: La prbtec- 


Article quë ce jounal püblie ‘das sort mùrtérb 
id nende ‘anponcèr. que! lé parlement. sp r&hpiracite'oonimen-: 
etde janvier, et que Y'abrogation de la loi des céréales sera 
gro k Robert Peel, et 
nn edäns. lune des deux chanfbres par sir Ro 
Wea vaptre, par. Je due de,$7ellington, Ad'femeurant, le résultat. 
Kl pourra, dömostrer, qui 
ld pese ‚ee n'est. pas la première fois 
“Te taig möùvellerauthentiqge):: donnée: par ‘Tai, été démentie: 
„Violermtóng et/fakssefnent par queltgutun:de-ses corfrères. »_ | 
Ki &bérsion de: sir Robert Peel et du duc de: Wellington, : au; 
är ed l' gfianeipation des catholiques, fut annoncée comme: 
rij velle Fälätive: aux Tois des cérpales l'a été âpjourd’ hui, et! 
t atd ‘de Ía m&rie facon ét dans, de auss ger). 
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ä Le dl ge est assez porté à ajouter. foi aux nouvelles! 

De pe a Times, „explique. les „assertions du Times et lei 

ae ge Saa tend en ce sens, que: le Times Á'a pas prêtenda, 
ciëtbrì di oai ct' ont kie 


da cabinet‘ eûf été prise dans. ‚ane réunion fer-. 
melkida cabinet; ; mais que sa décision: n'êtait- plus un secret. IL: 

be mootitestable tue'Ja gestion a té | Febe juemrhènt discutée, 
tl les hombreux conseils qu eu Ti bu rébemment ; on, sait 
nt ‚hi, Henéralentdnt tach : k 
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ab, ts goe la majoritó du ministère $tait favorable à la: mesure! 
dir “à recommander: la question :de Y'abrogation des lois 
Teo örbales 
„UV oRs: 
hen sut'lé YliË Possible qu'il n’ya pas eù-de” decision. för 
es ed Rae „ung réunion du cabinet; le À imbe fait reposer, 
EN Bi de son. assertion sur cet autre fait, que la majorité 
ton, iets. Yeompijsle premier urinistre et le duc de Welling- 
réals Rr arée en faveur de Pabrogauion des lois sur les cé- 

Ki R decision òfficielle du cabinet est 
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vées dins $ón ein àr’ otcasions eds )Ì 
Tégislauöh bs téréales.’ Sir RóBEL a 


‘résolútion d apporter une non tel e modi cal 

laws, et ‘aurait ramené à son avis ceux de str gif 

particulier le duc de Welligdan, gei lavaient je À présent! 

oeldebaterte. opk ET 

ijle s'hgirait point de Wigbolition stnölse d&s toût droit, 4 ue 

gebe prepöser lord Jolin Messel et-qrie le: keinistère,: anglais 
beide à repousser til é darts andrea 








tion due aux intérêts: agricoles, règletait: d'i ï úié faaniëtb Y pek 
nente la législation sur ls grains. La réunion, dà parlement, | 
‚qui a lieu. ordinairement du Ierau 5 fé vrier, serait avaneée,d’ un; 
mois, et aurait lieu dans les premiers jours de j janvier. AS 

A tous ces articles de journaux; aug-nombreux meetings qui’ 
se tiennent journellement dans toùs les eóins de là Cité, vient:se, 
joindre une déclaration de quartnte-et-ûn des principatix mé-. 
gociants de Londres, dans lagüefie ì ìs annoneéût teur dahösion:| 
coinplète aux vuós döveloppêes au sujet de la ‘liberte du corli-! 
merce „en gênéral, ‚dans une pétition des négociants de. Lon- 
dres,. prásentée en.1820 à la schèmbre ‘des ar pakt 
bois Ashburton actuel. boenen! 


U Nous sommes eertainis, disent-ils, que Jes enquêtes: ziekte ret Pex 
If >périence ont pleinement confirmé la vérité des princes ‘énoncés dans 
“»docutnent ; nous pensons, avec les pétitipntiires de wid Hil est ‘faci 
‘>de prouver que, tandis qué les nombteùx‘droïts: prótoeterfs” pibtADE. 
Bde:notre code commercial. pèsent tóus gansexètplion? blinde” ‘Hás ren 
»enéreuses sur la communauté em mâsse, il entest 4ùès. peu qut ui sojiérkt én; | 

»définitive, avantageux aux classes inémes aulproâtdesqueltes ils-ení été 
»institués dans le principe, et qu’en:toub état de causp‚ oettemtilté. relati- 
pve ne saurait racheter le détriment que Jes impâts gauserik, àla pepulatd 
entidre,, Cette remarque ‘s'applique, sertout, „anx lgis qui zegleptset res 
ntreignent | FP, ’approvisionnement des dentées. alimentajes. >. 
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Comme on te vóit, cette grave questign de tel décision de: tä- f 
quelle dépend l'existerite'da cabinet achtet est toüjbú rs wig 


rée de ténèbres. Toutefois, si 1” 'òn en éroit les’ ‘bruits e salon, $ 


S'agirait d’adopter., en eff OE! sp5e, da frans iig. mre 
bablement un abelssemint, graduele, wr Rresqaj 
toutes les opinions sans que sir Robert Beel „dèvie de hiel 





che. suivie. par- lui: jusqu'à présent: Carr. comme l'a: feit: ne 

“märdùer: avec grande ‘justesse un jóurnal,''M. Péel ‘tst par 
dessus tout 1'homme des transactions. Plâcé entre Väristócratie 
'et'les mässès qui réclament une liberté qui leur pêrtnette de 
jour de t tout. ‚Je fruit de leur travail, il s'est donné’ la diffieit 
le mission dé eonduire le pays dans les voies de: la. liberté, et 
de satisfaire ainsi ‚au ‚veen,des masses, taut. en ‘évitant de, Gom: 
promettre, par une secousse violente et subite, l'existente 
même des privilégiës, tout. ei ópatguant !à ‘la: nation: là erisé | £ 
dangereuse d'une révolation sociale. C'est là précisetmerit be 

qui fait sa force et ce qui assure son pouyoir contre les tentati- 
ves des whigs. ‘Ceux-ci ont été les prometeurs de Ja liberté 
„commerciale, ils ont- soulevé Yopinion, en faveur de:tette 
grande idée. Sir Robert Peel a servi l'idte-de ses adversâîres; 
ik Fa fait-desoendre dans. lapratique, quand il y avait oppertu- 
nité, dens :ter tricntitit dde‘elhë pouvait être le plus ufilemiënt 


employée. Or; ‘de: fiëttö-de- applicatie he Vaut- il Pas bien 
quelquefois eelui de la décou verte? * 





„me si un frigson lui passait aaide je eompregds ‘que lorsqu’or a‘une 
fois va un pareil homme-onmfótoubfi® j jamais: 

L'effet qud Franse 
re, puisqu’une autré-pórsonne le ressentait comnie Hi” 
: ree El bint stem aad Frant à la comteste, après!qtfelte ent prise súrette de 
le lorgheruag seconde Suis, qué pönsez: votis-de còt hommef- ' 

=— Que cela me paraît être lord Ratirwouten chaff ble ós. En 5 ‘tenon- 
veau souvenir de lord Byron frappa Franx? st sonnet fafrd eroire à 
existence des vempires, c'était cat homme. 

— ÏÌ faut que je sache qui il est, dit Franz eu se Edo, 
_« = Oh non !s'éoria la comtesse:: Ref ve mé quitrel pas; jé compte sur vous 
pour-me reconduire, et je-vour garde. 

— Goannent! veritablemeat, tai dit: Fram en se penchant à “ton: hide 
vous avez peur? 

"…— Ecoutez, lui dit-elle, Byron m'a juré qu’il eroyait aut: vampires, il mi? a, 
dit qu’ilen avait vo. Il m'a dépeint teur viëage; eh bfdh Feest abaolüment ce- 
la: ces cheveux noirs, ces grands yeuz brillant d'une famme étrange, cette 
pâleur mortelle ; puis remarquez qu'il n'est pas uvóe uue-femmtìe coutime tou- 
tes les femmes ; il est avec une étrangère, urie Greeque.. ane} schismatique… 
sans dotite avec une magicieune comme lui. Je vous en prie, n'y allez pas. 
Demain mettet-vous à sa recherche, si Bon vous déemsble;- “miaie te je 
vous déolare que je vous gerde. 

Frans insista. S 

| mr Booutez; dit-elle on se levantyjearen vain: ie ne puis’ red 
fin da spectacle, j’aì du woude chez moi, ee: assor peù guter 
refuder votre compagnie? zer gekort fs 

It n'y avait d’autre réponse à faire pour Franz que de prendre sen des 

taedetreie Es qu'il Et. 
La comtesse était véritahtement fort émue, et Franz lut-même ne pouvait 
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qui était chez la comtesse le produit d'une sensation instinctive, était’ elves 
lui le résultat d'un souvenir; [! sentitqusêlie tremblait et mobtant en voiture. 
IHa reconduisit jusque chez elte: il n°y avait persoune en ete n'était wücu- 
nement attendue; il lui en fit reproche. 

—En vérité; lúi dit-eldo,;jo ne me:sors pâs bìén, ‘et j'ai besoin: d'être seu. 
le; la vue de cet: homnie m'a toute bouleversée. Frans eesayarde rire. 
__— Ne riez pas, lui dit=elle; lais vols: don niét pas envie. Puis Iro 
metter-moi uiie chiosò. , 
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que Jemaadorikós civilespt milikairioe,: Jes ollkeiers eene ed 
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eette-spleedeur de la.demeurp royale, «:.  «-…… £ uber zien 
eer Ll4 MM. ont ouvert de bal par. une palondise.à. ladisdide. ‘eu, 
| pris part les Princes et Princesses de la famille royale. Lea daa- 
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rde La quelle ® BEE 
_— Peilen) indi” 

— Tout ee que voas ‘vondtez, exceptd de renducer à ‘découri rie gie; est cet 
homme. J'ei des fiotifs que je ne puis ‘vdus, dire poúr désirer savoir fri it eat, 
d'où il vient et où il va. 

D'où ft vient; detiguore, gieis éù ú w ‘je puts vous le ding HE ai va ‘en en- 
fer, à couprsûr: 

— Ketenona à la promesse que vous vouliez eziger de mj, om tesse; die 
‚Frans, 

— Alt! c'est de rentier ditéettinied fliôtel et de uèê ‘päd chercher’ dei 
voìr cet homme. Hya js’ affinités entre les personaes, quels gj de 
les personnes que l’dá rejóìnt. Ne serves pas de conducteur el 
et moi, Demain coûrèz aprés lui si bon vóùs semble, 'n é 
jamais, sì vous ne voulez pas me faire mourir 
de dornzir, mof je sais Wiërtsitr fe dörunira pas: 

Evâ-ceù mots: la ‘coïitessé güitta Franz, le 1 rbi 
8°était amusée à ses dépens, ou sì elle avait vóritabië ä 
Menn ‘elle avait ezprimde. ee 

En reättrantà 1’hÓtel, Franz trouva Albert en: ola Srei, en ‚Padtalon 
à pieds, vetuptuehsement étendu sur un, fau pait, st A ant un éigare. 3 

"ARTE BHt ons! lui dit il ; ma Tatje’ rd gj Ae air 
— Mgn, eher Albert, répondit Fran NE ank Brv Bourer Fovoasidn 
d fs fausse idée or lampe 


Votit dire ine fois pour toutes que sdnperen Wp 
italienses; il me semble pourtant Ness of ie amoureuX auraïieut’ 
















vous Îa faire perdre 
— Que voulez-vous ! ves diel 
Elles vous donnent ta mdin}8k d 
elles se fout reconduire chelgme 
Parisienne se perdrait de sE 
— Eh! justement, c 
vivent uu grand solef 


wyrien, comireundre! 
srad setrent; eÎtes vous par ent tent bas: 

Yavec le quart de ces manières de fajre, une 
a qu'elles n'ont rien à cactier et: ‘färge qe’êlles 
me dit Dante, D'ailteurs 


ike vous aver, bien, wigs 
Es ent peur. 


— Peur de úf get honnête monsieur qui était: en fÉäe zadrae 5 Eee. 
cette jalon TAM ai voala en avoir le coeur net quêad’ ils sont sortis, 
et je (oVRRRE Sis le Colridor, Se ne anis pas où diale toys avez pris tou- 
tes vöó: zever dÖ Füntre monde? Crest un fsrt beau gargoù qui ést fort bien mis, 


’ &Eqfai à tet T'air de se loire häbitler en Franue chez Blinou chez Humanu. Úa 
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le moment où il entra dans fe eat. 
dès Jors, Ts oechpa a de réunir les „dodumenie 


b Ybütes y mettent sì peu de fagons, Haes Ie 


mrd ee 
Le Morning- Herold annonge d'après une correspondance de 
„Paris, quede gönvernement frangais a offert sa médiation à 1’ An- nde welman, 
gleterre et aux Etats-Unis dans l'affaire de l'Orégon, et que cet- …__ Mouvement commercial de Madras en 1841-42. _ -'…s 
te médiasion.a-6té.acceptée par l'Angleterre. Le correspondaut Le département de l'agricultureet du-oommeroe a, GES: 
du Morning- Herald ne doute pas qu'elle ne soit aussi acceptée Î coursdela publication des Documents sur le commerce, êfl® 
par le président des Etats-Unis. rieur, notamment dans les extraits 31, 103, 115, 141, 153, 28%; 
325 et 239 de la présente série, fourni de nombreux rensei 
meuts sur les comptoirs de Î' Inde anglaise. Les informatians 
après, concernant spécialement la prósidence de Madvas, # 
paru, bien qu'elles. portent sur ane époquedöjà an peo 
gnêe, devoir s'sjonter utilement à celles qui ont étá-raous 
touchant Calcutta, Singapore, Bombay, ete. jers VR 
Située sur la côte de Coromandel, à l'extrémité sud da B 
gale, la présidence de Madras comprend un territoire d'euvi 
38 millions d' hectares (près des trois quarts de celui de Fram 
dont Ja population est évalnóe à 15 millions d’ habitants. G 
la première colonie que les Anglais aient possédóe dans U’ Ir 


edges ; ce genre de recherches étant alors fort négligé il ren- 
Vontra pen: de.codeurrents el parvint sans peine à se procurer 
les piètes fes plus intéressantes ; il trouva d'ailleurs de prê- 
eieya manusgrits.dang les cabinets de,ges oncles. Ilhêrita, en 
outre, d'une partie des doeuments-taissés-par- son ‘afeit Jean’ 
Baptiste Charlier, conseiller souverain de Brabant, décédé à 
‚Bruxelles le 13 janvier 1809. Esc 
‚Une bibliothèque assise5úr de pareils fondements et érigée |, 
{par-une main habile autant qne persêwbrante, ne pouvait man- 
quer d'atteindre de vastes propgrtiëis. Parmi les hombreux 
manuserits qui vinrent |'enrichârfanôus citerons , comme mé- 
ritant une mention spéciale, ceux du chanoine Hellin (Emma- 
nüel-Augnste) généalogiste” passionné dont M. le baron de 
Reiffenberg avait déjà donné une notice dans Je bulletin de la 
commission royale d;higtoire, tels étaient :. ie À 
. Îe Suites des rechgrehes. surles antiguitóg et noblesses de Flandres de 
Philippe de PEspinoy. Cet ouvragea été continué jusqu'à l'époque de la: 
conquête de la Belgine par les armées frangaises en 1794. 
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Ennn en nnn ne nnen 
La première chambre des Etats da royaume de Saxe, dans sa 
sóancedu 2 de ce mois, s'est odeupée de la question de savoir 
‘si un réglement ministériel comgernant la surveillance à exer- 
eer par Etat sar l'église calhólique en vertu des droits circa 
sacra, ne contenait pas des dispositions pour lesquelles la sanc- 
tion des chambres fût nécessaise, Cette question a été résolue 
affirmativement et la chambre a adopté, à la majoritó de 27 voix 
j contre 21,une motion tendant à déelarer que chaque paragraphe 
du rógleiment en question devra êtfg votô par le corps lógisla- 
tif, compúe ‘cenx d'une loi et qrie le gouvernement n'y podrra: 





-'2e Additions en oorrochions en Grand-TWédivo sacré du duehé de Bradant. rien chânger sans consulter les châmbtes. et elle en est demeur&ë’la moins productive, eirconstanceg 
Ges asditipgs sout d’autant plus butárgssanter guielles contienwent la. dea j Ì _n ner, 5 " an or: tie à Per Ee dass 
eription d'une fonle de monuwmendsanciens plaeós dans des monastêres de la ; peut attr ibuer en grande partie à ce que eette énéiave des f 


Bolkinus. aol s'erimiout lus: ee La conspiration de Pologne. sessions britanniqaes est dóépourvue d'un port sût- et de: #8 
80 Recueil géndulogique et historique dès maisons noBles de la Flandre, : E 2 w, À de denn i mier ordre. ‚ Ee Ee 
„Brabant, Huaináut, Artois. Hollande, Allomugnèdt autres pays. 9 vol. in-fa- :f' : La Gazetje.de eser continue dG onmer les rouvelles sur Il rósulte de V'examen des tableaax, qu'on 1841-42, 
ene Ens ie zn « N A : PE A 2 See . , N np es Ir . - 8 gede hade anda Ip 
die,’ d'ane éeriture-Arés-serrde. Reoueilextrêmement iutéressant et d'une inr ta conspiratiou, dâeouverte à Posen et en Pologne. Voici l'arti= leur totale des échanges de la présid de Madras avec. 





























ortance majeure pour la richesse des matésiaux, … … … En ; en ni RAR AEN É : d ie MACTAS AVEC 

ES Le Caìalogno snamentionnd (1) contient encore une ìo que. han Eon ORDe anja heben id ke Ker Dag £, taat par mer que par terre, était de 151 millio 
énumêration d'ouvrages de (héologie , de jurispridenge’,. de | © ‘Oase maintendgp d ana.mansere positjre quec'est dans laf rancs, sé roparlissant aïrist ; De brad 
sciences, d'arts, d'histoire, (dont 541 nos. pour l'histoire des} Propagande da Bruxelles qu'il faat chercher le foyer: principal Ne een en fr A 
Pays-Bas),an grand nombre d'artieles retatifsan blason, aux t de la conjaration quise prepare dans la P vlogne. russe et prus-. Importations ge tear. sds; 23044000; 50,575,000. 
ordres de chevalerie, à l'art ‘héraidigrme. Barmi les manuseritsij-Sienne. Le but de vette entreprise extravagante était de soulever Es ortatione: PAT mer. , .….. . … 78,114,000 4- o4180 a. 
ana donné une rabrique spêtiule âuX archires, dant les plas! tons les Polonais pour leur faire recouvrer leur ancienne indé- P ORS} pat terre. … … 416/230,000 4: 8,000, ), 
‘Pönaargnables son) sans Gontredit colles, qyi.cuntipsnentles ae- | Pendance, A oet effet on avait eu recours aux sédubtions les nis mr 
‘fes óëhievinaux de Ia. vilie de Bruxelles € fa fin du KILTe! plus adroites; | on avait, avec une ruse bien calculée, promis | As Total généenl. , » sr 18 922,009 
‘sibel jusqu'à 1704 inelmsiverent, e1 de plus un grand nombre’ |en récomponse à ehaqre classe dy peuple, oeqoi pouvait lui | Dans le commerce per mer, rapiéseätant en iron 58 if 
BS documents ifs tk hspicts, bio, gere EDEN” IF proecurer te plus d'asantages, quand même ceux-ci so trouvaïent de florins, soit près des $ de Vensembledesopérations de fap 
“CURien de tout. cé a’'n'est ä heeliger. LE, Ie vórie ‘ble bi-ij-en opposition; direete aveo les intórâte.de V'autre. G'ost ainsi zidence ; les relzitions avec Bombay en’ prertafent ä elfes'sd 
Bliopkiile, et M: de Roovere appattenait à nne famille dans lá-‚f-49’en, avait. promis an penple de Ja campagne d'abnlic.Jeser- | 205; cettes avee ‘le Bengale, e'est-à-dire avea-Galtdutts, p 
ette 1'âroúr: ds livres er Âs ‘manascrits ‚paraît être hèró-if, "289; 4 la classe ouvrière, qui n'a pas de propriëtòs, le partage de il, Le "besta:se partage péincipalenent ondderkida giet 
ditte prenten Jaren dee Hij AR Rt gênéryl des terres ; aux habitants indastrièls, la sitppression de (1 H midliene), Ceylan. tarohipel de da onderte fhine,! 

DET GH ; EL: LA f toüte rèstriction commerciale; quant à la doblesse, on lat ávait |: L-esportatien des. tiesus- de oq!an,.pgnedes-dì versos óchatl 







raa opa vEsnltats, 






… Les dB rouds entpe la:Bkasste' {le Sainit-Stóge, Wrlé Corres-!|-rappélé ses hntiennes idôes patrintiques et le ‘danger augtiël. ekttsakasn hesctfaheeihee 
gondant de Nurenberg, sont entiètormont terrnitiós ‘et le: voyige: | elle s'exposait-en nes’associent pas au mouvenient insurree- are Kar terre, Jormant ua peu plas de 19 mil 
wel'einperdnr:à Roime n'est qu'anederniëre förttiatitó signs, | tiounel; enfin on a décidó le clerge à prendre part à la eonju- | Î dun de Mysore ét Etat des Marattes generatiaeit® Ge 
“eqtive:![best:vrai qa tes toadances: patiëigues, ger dirigent PO | ration, et on alluma son fanatisme en.lai montrant la religion | deux tiers des transactions. eneen no 
ghiseeetholigië, nó:pevmatvent pas dteepêver vhe'Rirmòrië de, catlolfqie oppriinbe dtas \'empiré'russe ot menace surleter- | Les reeettes des donanes- taat meritimeg wu koebrieuves 
srableiet inalkérable entrp Tesalewd dteyaness ; mäis tout-cò qui: | ritoite' prüssien. pat tecatholicjame ällemand. Tout gela. ôtait êté, en [841-42, ainsi qo'on le verra au talklehts, d'ug: 
peut être róglé et concilié par la voie des riégóeiatfonel’a été. gpstenu dans-de pelits-éerits rbvalutionnaires que l'on Faisnit |.@oins-de.B millions de. Sorias, ce: qui;représentenait ien: 
Dotéensvant:ip Kussip aura soit de ne-plus emyilipés Lit violènee | entrer. par contsebaade et. que-des bnyissaires rópandaiens.par- | 21 p: ce. de la somme gönórale.des inportatiogs..… 
sektórienrn. eoutre les. établisgements oatkötiguds de lterpbre,; | vii le peaple. Ce plan, était si.adroitetnent eembiaé qre, alors | La navigation de la heten maande. iN 
ebleimeumetì dani entraves, Cni:reatriietions À: Jetair euieenos sle même qu'on était:sur latrace deces complots et qu’on:les faisait après, atteint un chiffre d’'entrêe et de sortie de | „05; nâ 
paposda don pdtó,reillerÂ de tout son:potvoiràceljad lesuAthb |-dchorer mmobentanément, ón ne parvenait jarais:à:déeouveir | jAugeant ensemble 801,337 tonneaux.” Elte sé Fópartisgait 
digess eù :Russie. s'abstiewhent de touúte pártiófipation awvi ek Msprindipaus etá btouferoomplètemient Te: vorijmration, | me il suit eritre les divers pavillons : ee 
mouvensnts divigós contra: demperodr: auf élnt, &qatils so Le" prand'oörijf devait être porté À la fin de cette année; toat | Tado-anglaig . 4 ass, ve ve eee ee BOSHDENEE 
“tiennent daas tes stvictes Tihits des affaires du doge: La ed seinblait conspirer pour’ Ta réussite de ce oriminel attentat : Tes |. PaviMoni. josie. een ne een 
IJ id 1 GER RL ES ee Abe e e . Is 38 ea ae a ee ee see eee 
sdeegsohangementsiaattendus: dela part-de page, est danste | tronplas religieux, la displte toujours croissante ek d'antres|- EE NR 
sdernietsbeónpmentsd'Drabies L! Aotriche, du reste, wi JOkÒ-dans | girconstances. Le camplotfut déoouvertangoavernementrusge,|. …… _  AAgtss ones vere creeert GAS 
sohdiföregid am éôle-piidialdar; domêime qu'elle d emplojd [par nn des conjurds. Á aide de so dernipr. le gouvernement | Mapigafjen entra beroyasmanuai al Jea pays ded Lude of.de rd 
a grande inflaence pour ahrener te: pupd-peên ene atedtude rússe pút foïrnir A'celúi de Belgigde 68 preuves de catle.gon-lf. ze ot Ll dede 1 B 
soins dwogtile ctplus: top oilie naa h dal vierde teglibë protest jätarion, ef le däêida Aiûtertenir dans cette äiffaïre. OÀ de sait F Ún doe mert pu DÎIë par Ib cômité dû eommörce des 
tnt! ren olteet hik MOORE Ee PD tl 4 Fphevencere si des arrestationsoat déjà: é:ó opórées à Bruxelles, f Ofiontales et-de la Chine, établit. ainsi les rásultais da, mol 
ou:st Von a:seiilemefitsaisi kes: papiers.:Ce qui ost certain, e'est | prent maritiano qri s'est opóré entre les’ divers pörtsda rd 
queihes gb anernemenis russe st, prusspen ont:regurde: Bruxelles | miesani et les bbhellasie "Ende, dellaChi nd et Hes mers dt 
1 eanseigmerents d; 1e arnnde nportaage. On jugera-arge |. Durant:l'annte: 1848,:16 voell:Bes nt rien er des sopt iè: Af 
gerscoup do.rigueur kes conjnrés appartenant au royaume de | Jeb ponts angin. (bâtimeanksiolkprgòs1sóubeament) a vit riding 
Pulognë, atfendu qhe ömperear, lors de sop dernier sôjour à | 1;58A.napiresjsgeant ecntunble- 44,38 tannotver,: Kaal 
Narsovie jn tepu un langago stre ol gh I'n,a'jra pis danduê | le aombryedesgarieeg gauteintlerhitiredn 1,770, gtle rand 
de Pessentir’ Tr onî de eette noùvelle une ‘indignation. aassi | celui de 705,50 tesmneaax, L'eusamble s'est-ráparti copvI A 
grande arie légitime, ee ee Í suitentre, ete 
On éèrit tes frontières de lá Potopne àu mônte'jonrnal, sous f: 4 7. 
ladate-du 29 oovembrez Re ea Ben | 


ded Inda, Leen 
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S'il faut én grofre un jgurnal de Liverpool, Je Gare's Gepe- 
‘dal Adtogirtiger, de kid 08 mof, Je gaurermemeo britangigpe 
‚aargit resoli,d'Arablie ome spatdan. maritime: el} zijii EDS 
‚Âe ornêa…. R ie EE B Ea kohi el k ikaksidid Sr: Ee Te 
Le nevire, fvabgaies Bujusbotedasiert die: Ind appottredes 
avisde La Plata; en date da ò oetobre. ls confierwet tu notwvebt 
_da blocus de Buëngs-Âyres pat V'esdadfecombijnde:da Franse e 
d'Angleterre, ef dont lamotifination « M&dAaitg le 25, septembre, 
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| les principaux paigts:- Kek 
ON RNANPOE NEN d5a ‘ina vivde int gde: “rénnciut: 'À 
en gb asbtefdja v er hi el A 19h 7 


ab gebluenn rte HH 
Al zele ze Dre 5 eene ee 5 ‘e 245 3 ae) y À 
e met B‚rss 6 . “r . e . tee ee Ze . . 17 hed 5 A6t ib: 
‚Ale Mauric, r. ese nie EEK) 12 





Depuis ce jogr auoun. navire n‚n étéadmieà pntrer dans,le port. 
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D'abord gette foul Arg $lâ,nagerder gis pp mpes mouillésà |___On apprend dans{en:myment que.le-36 sw, sein il ant aa [ci HOCEN di 
er: ” KOA. qd 






na EO ertan 





“Büênos-Ayrés jag: dear charge- | rivé à Pasen une estafetie qui a apporté.gu psbsident an chef, 


ment et s'expèdier. Maid pare dos ietipnósontatitens gimêrales du | In noitvelle qaé dans la petite ville de Samter.le peu le 8'étaië | „3e Mauric | reeds 446, SOB pf 

commerce que ce Gölai-n anais ven aafomnt-s Wadtin namens attroups el svait Luit uus ättaa io RI fa msgasin ok sitt de ___ Capde Bouug-Bepérgaos. ss #9 De 

jusqu'au 25 octobre. A, cette époque: tousdegdbâtisedtakeonijlàs posèes-les armes dela läuddbhr,” * re die FMR De wander. B ie 28,00 

à Buênos- Ayres. devragt cessen les gommmaaieasiens et vider ld f Dans ha ville et darts fa fbrteresttte Posen ón prend de non- Certane1d dated muk oittangge. | 

„port quisera hersnéti nement fermô. AE: : _£ | welles mesures dèsûretó ponr-podVéf® téprieer ênergiquament Jaraut Sumasrus „io evi dwi e „138: 
WipaPhikipgieeis Arsch ab riep 0d oee: a «OPO 


…; -Jrequ'iei apenne violenee.n’a;âtó commiscnantna les ôtran | et‚à hem ps tonte tentatige de dósondre. On a-dóeaiuvert, ditsan, | 


‚gers résidantà Buênas,A pres ‚mais V'exnspêraviam ebk; devonue ‚près de la forteressede Poson,-uue mine preugse achosòe,; eb pui b 1 lant ngrgnngmer 3 bathéperedgenmeit deeqpórdtings 
„telle, depuis la natifieatjon de blaas, que l'en ordintde. gres | conduit aux magasins à poudre. Getto netvetleyparaft open | prisen dans ge.rolesó, il fasen um geragd aqmbrp de naxires, 
„TRS EXCBS. vnd Ca A ir Rn ld Haerst ' ie ee H En en 8 f n, a .. 


dant pen vraisemnblable. 


De tn, GERE ‘Lost: ox phdiës.de difförente porie et bn paclienlier de Livorno 
eee tant poar aller dana les-âchelles de bade, wbs 


 F guano -à fa côte voeidentile:dAfrkad: 





rad A er 

















peu pâle,c’est vrai; mais voussavez que la pâleur est un cachetde distinction. | cela comnplêtera la.maacarade, abellagst cortee asnendwakbespour.qtton la pren- Albert et Bear an segardent. — :- — or an ij 
Franz sourit; Albert avait de grandes prétentions à être pâle. ue pour Voriginal de la Faarmeù begfkat. : 2:17 tn omi igg Bias ui == Mais, demand Allart ;idevoas-nous-acoapterl'offre de-cot éiraët 


— Aussi, lui dit Franz, je suis convaineg que les idées de la comtegse sur cet 


hoinmèn’ont pd lesens commun. Â-t-il parë près de vaus, et aver-vausen- 
sir ka an dö ses paroles? en 

oe parlé, pu 
deriafés. Ti faut 


Ainsi il parlait Je romaïque? 


— Pardieu!,s’éeria, Rramzyipour cede dots gans avez vaisomafitiest.et voilà } d'un hommeque'nousie:cenhaissons pas? Nn R 5 
uno idée véritahlemensBenreuge. … er ehte a — Qust kaasurie estas, qud ve-esate de Wonco-Cliddo? dömánda FR: 
. ee ‚__=— Et foute nationale, renouvelde- dee voie fainéants, mon’cher, rien que | son hôte. A Ed 
ij romaïque, J'ai regonnu }'idiomeà qnelqnesmetegrecs | cela! Ah! messieurslee -Bamesinep vonscropsoigdon,caurra.à pied par vos — Un très-grand suigneorsicilien ou maltais, je ne sais pas au justósjj 


eN ter 







dire, snon cher, qu’au collége j'éraîs tréssfort ‚ | ruas gomme des lezzargai, et cplapapontgus vous: manguer de-calduhps et de | noble comme un Borghése et riche derime une mine d'or. 
de … ki NS 4 hee chevauz; eh bien !… on.en invontera. Herde Eren nd — II me semble, dit Fränt &' Albert, foe si cet hetnrse était d'aust 
=— Et aver-vous dëjà fait part à;quelgwtan.de eelte.triomphamte imagina- | nes manières que le dit notre hôte, iausöteidit mous faire parvenir son 
tion? NEE ed : En {tion d'une autre fagon, soit en nous durlvant, soit... 
— A notre,hôte, Et rentrant, je. Pai fait monter of Iui.ai exposé maa désirs, | En oe mogtent on Grappatù de pede! rn ti verde 
Il m’a assuré que rien’n'était plas facile; ja voulais faire dater les aornes des — Entres, dit Franz,» 0: 68 … rcr Onna 
hesufs ; mais tLm'a dit que cela demaadersit trois joure : il fandsa dane Rous Un domestigse, vêtu-d'uue trede pertaitemont éllgante, parut: 
passer de cette superfluité. ie Pe …— Ede daohambese, … <rrspagidier. tad etBabnt ern 


er 


hhh brt od den 


próboble. En eee 
; ti toute, Bu rmpara Franz, c'est Isi. KE vez REN P | 


_— 













Rss Rien, & ienie sgâug.danclà? | ern ant. 
: NER WAP RUrprlee. vr” 
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SR zen vel er on Aen 5 ite Aard 3 
«— Vous sarer gf e doeg-proeurerangscaldobe?: …«.… c.p: „—r Bt où estailP. ie — De la part du comte de Monte-Christo, pour M. Franz d’'Epôe: 
— Pardieu ! puisqi'e neg aiteitut dement: teut:ce:qu'il. était Jemal= frr Qui? , M. le vicomte-Atkreot de Meteorfjrdiedir, a ritt nt dede roo en!s ss 
nement possible de rar GE OE on vvk em Notre hôte. . en ER Me B a ie Et ik préeantaà l'hôte deuz cartes que vetiei-eisdkent® trum Jeurroet 
== Eh Biën! j'ai eu ane l se. En quête.de la chose. Demain, il seraitedóji peut- Bres wapen bard. | __—=M.le comtede Mante-Christo, eoutfngeterdieies tie, fate id 
Fransregarda Albert en hovomg, vait pas. grande confiance dáns son | —r=Daaortegu'il va sous.reudra róporsece soir môme?. : … | ces.messteurs la permissies devoprêsontetrentoisiurdemdin Hitte 
imagination, mede Kattonde. … ìl aura Phaaneur de;s'inforror-eupròs- detismessioursd geek 


— Mon eher, dit Albert, vous m’ban sind 


in deman ee tion ike regard ani móriterait kien nEnsoe somentda porte souvrit, et: maitre, Pastrini-passa In tête. . ront visibles. : ere 0r e zoent 
que je vous demandasse réparatron. enne À ER : 8 


“rame Parmesso?:ditil, =— Ma foi, dit Albert à Franz, ibuywrien'à y reywendte, tout y-eets 













‘Je anlé prétÀ vous Ia faire, cher omi; Gilkie nat nnasiingéniense que | — Cortairemeret.que c'est permis! s’éeria Franz. | _ _— Ditesau comte, répondit Franz, quo e'eet nous qui autous-Pit 
‘vous le dites. f ë RER ten sr _ Eb bien b dit-Ad bent, “aomayer-vous:trouné la,chierrette: roguise-et les | luifaizo notee visite. IE bone Proks Ae oade pe 
st  Bebdtés. ns be wan hatte tas. … | beeufsdemandéadort d,50, …. tn de te Nn it Vi … Ledomastiquese setira. …- …* Laten esn in 

— J'écoute. FNB: een Ri tete es. … J'ai troavé'mietisqusvela, rópondit-il d'un ain parfaitementsatiefsit.de | _— Voilà cequi s’appelle faire assaut d'ólégance, dit Albers; alors 

— Ïl ti’ &pas moyen de se procurer de volture,a’ nas? zer À | luiemmême. EI ment vous aviez raison, nraitre Pastrini, ot Cet uin! tons or 

Eef, ee Hbo FE rgbdel mon eherihòle, preneugarda; dit Albert :le mieus:est-Pernemi da | il faub‚que votre demte-de Moatosllhrietg,:. … « : oiA-B4D eer 100 

Ve Mi de'chevaux? Eike hans: « ee ie Ne _L__— Alars, voos aceeptez son offrp P-ditlhôborrig” 

bor Pas davantage. EL ade mn Que Von Escelleuegssten:rapportent;à moi, dit maître Pastzinid'anton |  —-Ma-fol, aui, cépondit:A best: Gepe 

— Mais fôn peut se procurer uue charsette ? NM zen capable. Ken she . tre chaeretteet les moissonueurs ; 

— Peut-être: a Af Ee ek TE — Meis onfin „qn’y astrdldemanda Frang à son tour. He poli pour faire com pensation:baë 

— Urie'paite de beetafe ? re ford $ -ahee Vousgaver,ditl'anbergiste, que le eomte de Monte-Christehabite sar la |, draìs ò:ma: première idées< 






„ — Gest probable. gd 
_— Eh bien! mon cher, voilà nàtrs affaire. Je fais décorer la charsette, aa 
“mous häbillons en moïssonneurs nepaliteing et. pong représentous:au natnsel? f 
1 magnifigne fableaù de Léopold Kahert, St, pour plas grande ressemblante, 
Aa oomtess vent prendre le costume d'une femme de Puzzolo ou de Sorrene, 


tnêmc carré que vous? f , E À aes — Je disque ce ronte rid 
nee ele; egeis hieu, dit Alberh, puisque- oteeldgräae à.laigue noustommee | rópondit F , td rm: SRT RE 
lag cooomedonn Sladiane dela na Sainteicolas orOhardendets „1 DA R zee erfden fendtre da: pals: eed, 
Eh binn il aait Mamharrae daas el vays vana Arouvee, ot nous.fait of+ f 1 } amide fail dvaitentendune-da: ee Afi 
frir deuz pláees darisäu vaitare, et deus Placora sbo fenôtsen:de palais Rospolii fate, entroson incotau steon Transtevere, conversation das’: Fagaits 






‚gEn somme, la navigation du _royaume-uni avec \'Inde et la 


SAEDP,&,sauf quelques diminutions pen-iaportantes, censarwó, 
SmA844, V'aotivitó qu'elle avait ene l'annêe précédente. C'est, 
WE les trois résidences des’ Indesorientutes angtaisds , avec le” 
Cap de Bonne-Espératieè-et Maurice, que les expéditions du 
TOydûme-uni ont le mieux soutenu leur développement. 
“bete dant s'est ainsi róparti du rant le £ er sémngs- 


Erne 


zkh ea 
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Oe Narires.chárgés. ’ ‘Tonaeaur,. Î 
abai 5 





-__ Calentta. ,. Bee se nereesees 28 147, tert 

eman. Chine. en epe ens e see. 125 54,268 oe 
ied Bombay. GAT Et 85 45,047 
- Australie, ne eeen ee ene te « . 113 41,462 
Maurice. ne se a see ese es ee 180 39,091 
Madraaw …. td EN eva ee etn ete: el War 
‚toom: Singapore et Peaang. „« esther f5 «… 16,802 
Tver nen 11217 
‚8 ir Autres pays de PIndo-Ghjne. .. -… 118. 84870 
sE Eelde 8, 395403 


he was chiffres, comparés à;caux du 1°r semestre 1844, prêsen- 
Ae ane augmentatioy de 12 navires et de 27,965 tonneaux, 


Ë ont profité surtent les ports de Calcutta, de la Chine et de 
Ù rice. 5 ie Es 5 GERE, ve 
E: De heet arl ee EE 

in, RREALSGUPORIEES BE EXRORTÈES EN FRANCE. 

he Oer ne TC ENPORTATIÓNS. ve 


Froment. Autres grains. Farines. 








lint los neuf preminre mois te 1845 «SATO (1) e rs 
ete aa in Pe en sheds li, s oe en 
EN zen a belhe ae zn 0 Lin Eenden EERE en 
RE ae “Taäl, , 8e s CET ha 
Pe _skronramoms. 
TNS DA 5 Froment, Autres grains, Farines. 
Banes neufs premiers mois de1845. . 85,73 286,671 35,990 


A! di dommaîs â'actobre, ven ee eee, zons E 73,372 7,616 
EEE Eter jn 
. bonden! 98E 310,048 48,606 
„UE gieradedes, * ICH 
isis een en nat.) Fremont. Autses grains. Farines. 
Vat, dmietanfer Hans les-Gttre pis der EE en 
St novembre184B, … «stane » ere GEERD 290 28,478 
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ene _ Affaires de Suissc. 8 
Ús T-gpogue Approchie où pròs de 100 communes du canton, 
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da. 
latbdd ve cantonvruitdes dangers dans le 

Uiedoris.àsvis di clergd va phbiipi 


AEN arten 182 
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duties 
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Ies Â Petiror: leur 5 
ze wang seconde leltreiaux:pastèars qui n'ont pas répondu 
ka Wroutêre, pour:leur accorder uri nouvean dôlai ‘jusqu’aa, 
WeEinbre“Cependant, à l'exception des 33 dont nous avóns par- 
AnAHanne ausrsdbmission.n'a ótó retivée, Le Nauvelliste-Fau- 
Aygait Bobmanqde d'onneneen bien eîteroetw ndutslle. 
Á Vevey, Où tous les pasteurs sUat Bäspefrdua, Te service divin 
eol bbré dhtalBhò Aoriterdhr'M: Rou t,-ruptò inie depri 
peter MIE Bref Dhfdarnél, LS soir, le sensi. ordi- 
Greg atd Blâet Al aratoire, Sanne en ee 
„Dans las ance da 2 de oe mois du grand-conseil de Berne, il 
lé: procedé à Vélection d' juge de) ï alsupêriear en 
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LA 7 ETM es Hek Ed 
or SES OD PDS 

5. voix. Comme bé pa 

Wiletion assurer: In minjorité, 





TH de j REGER pr pbe 
orité,: àl fettiewppdsér Gite ban 
RMO'Adessein cettò place Fmportanteâux radicaux pour s'as- 
UPE les patres Ee ga dier shore Pi ree En 
5 Wierda proohain, de seuneeit.eadautibeteelui des:Seize dison- 
Mk les projets relatifs à la rósisión de Ja constitution, qui sp: 
ent ®dinis au“ grand-donseil gans sa stabkordasydelle ou Aang. 
bl d ed vien ng bl or +5 Ltd) 


We de töv rier. 
ibra Cr e 
gn dei nelques notices statistiqnes sar la'Suissa Vu V'attention 
EE es init PEEN A HEN 2 L Pp KEV ne ET 
uôas gep dire sous tantde ranponte, glen, onser pas dö-, 
Erimf lecteurs. 
. Blz, 200 


proteses et 2600 


IM er te manman 









el ‚600 catholiques, 1,423; 
tre ra Suivant les conféssions, la pofalits rd HÄrtie en- 
he 8 divers cantons comme il suit : Zurich a 1 10 caffolinues, 
& PenzerRirotfes extórieurs 115 ; À Schaffhouse-on oourpte 185 
B Siqueg pour un peu plus de 38,000-babitants: protestants. 
ear ille a 450vdeiholiqves pour Z5;700 protestants. Dans le 
200% le; Vand, “Te: trmabre des eatholiques-est de 3100 sur 
_P ânies,.à Neuchâtedg 2000 aur 68;900trabitants ; à Gla- 





better 





Î á, AR < 4 
lit qu in}ifés sont exprimées en ‘fu 


Werben 


amen, 


Benin eet EEE 

né, Orsi Wd bis pris perl’homme au manteau d'obtegir la grâce du condam- 

Mée « NS au manteau était, comme tont pozthit Etana.à le croire, le 

he brits: beek lapparition dans la salle Argenfinelevait si fort préoc- 

RD Aer eitraitsans andûn doute, et alors cian ae Pempêcherait 

3 Fiokijacs MebitEdson égard. 8 bne 
® lenderjain,-jè,Partie de Ia nuit à rêver à ses deu.pppatitions eh désirer 

joins quf tor N effot, le lendemain tont deveit s'éd aircid, et aette fois, à 

'& cet vn Monte-Christo ne possédât l'anneau de Grgds-et‚grêge 

dd: 












ie 


chapperait pik 4tltéde se rendre invisible, il était éeident qu’il ne tui 
de il n’avait B Wai fat-il Eveillé avant huit heures. Quant à Albert, eom- 

e sen mieux, Prak (eres motifs que Frang-d’être matinal, il dormait.encore 
aire: ' ‘tappeler son hôte, qui ep préienta avec son qbaéquio- 










6 Pasttini, 


Bef é vil: vake enke e n 

lat dit-it, ne doit-il pas yavoir aujourd'hui aameafan:. 

En re el Ea 

Rice dae si vonggme demandez cela pour avoir une fenêtre, 
Ard. nb iz 8 Ee 












ud 





solnarenf à voir ce apècta- 





eh e BE 
N K@eie. … 
hie nt toute Ta tre. Ezcellenegmegeudrait pas so compromet-. 
ee dé est prob, c'est en quelquê sorte'l'amphithéâtre naturel, | 
ques de sn ai pas, dit Franzsmetwije disirais avóir: quel: 
ey Squels tn > 


“@ voudraisaavoirie , en i en fi 
leur supplice,… …. … das condamnés, leurs nams et te geïse ‘de 




















Jes în a tombe à me des Ee gn 
— Quest. peer EN en vient. justement da m'apporter 

— Les ta wolötsor ERese ne et Ee 
Gerne Je teilademangenn rh wek Dione ion woeroche à tous les coins. 
a pnt goin ve de leur condam nae erde n-agle los hens 
Pentir, sl ‚…iG modede teur: supplic 





foignies vos prières à 
IE ETSEN : 
ppl an’appozte cela 
e stqalgues-une de mes 


ris, il se monte à 4300 sur 31,600 ârnes;, à 







| Nousavons diu, ilya quelquesgours, qe le ministre 


‚mepeer, son cours, 


sanne. seront privâes de leuns pasteurs ‚plus le. censdide: | 


| ui aux.éoolassg sont rendue éhez-M. Quiaet‚auguel ile ont adressé leurs fé. }, Le courrieryde Kiki 


‘Aissi, salon tonteprebabilité, le Tragsiereren'était autre.gnaledend alg 


âle-campagnc, il, 
est de 6,300 sur 44,300 habitants. Les’ (helguef af plas 
nomnbregx à Genòve, 'où l'on en compte 19,700 ponr un total de 
popatatfon de! 63,300’'âmes: “Thurpovtd dófjite 19,800' ditha- 
liqdes et 71,00 prótestants; Berne, 52,700 catholiques ‘et 
388,000 protestánts;'‘Árgovie, 85,000'éatkollques, et 109,800: 


protestants. Dans tbus les autres‘cântotië; Ta populátiou catholi- 


|-quë forme la májoritë. Tandis qú”il h'&Af plus aucun canton oú 


nè’sdient dóusicìtis’ Als calhuligney, éfi si petit nombre qüie ce 
isoït, Uri, Schwyts, Pnterwald, Zug éf Appenzell Rhodes intò- | 
‘rieúrs &’ont pint d' habitants protestahfS, Le Valaid n'eia que’ 


9D envirón, le Téssin'2l0, Lacerne52{póur 133,000 caïholi- À: 


ques), Friboarg ‘6000,’ Soleure erde 


lErEn’ &t St-Gall 65,800 pour- 
106,000 caifioliqueë. AE 


vpe 41% FE AAE DTT 


an: ie, 








res sie et ne ee 
‚ Nouvelles deFrance. he 
de lins 
struction. publique en France, Mcde Salvandy, n'ayant pas vou 
luautoriser le cours de M. E‚ Quînet au cullóge de France selon 
‚le programmeque ce professgur a suivilannèe dernière, M.E. | 
Quinet a répondu au winistres que, plutôt que de supprimer : 
‚gaelque chose à son enseignement il.prôfèrait ne pas com- 
hr gs ov De : É 
|__Depnis lors une polémigpe.s'est engage entre taus les jour- 
‚naux de Paris, Les joürnayx de} opposition soutiennentque:le | 


| ministre a commisuyfgrangateematà la kiberié-de l'enseigsen, 
: ment. Les organes d u parti conservateur, et le Joyrnal des Dé- 
; bats en tête, prótendent que l’ahùée dernière X. Quinet, au lieu, 
de faire son cours es langues ct des littératures du Midi, a fait 


une hisfgire du christiánisme et de la róvolution, frangaise, et. 


qu'il duit rentrer daas son programme. EN ee All 
Nous apprenons aujourd'hui par les journaux de Paris, que 
samedi un nombre considérable de jeunes gens, appartenant 
aüt'öcoles, se sont rendus chiëz M.E, Qaipet, ‘pour Ini maüî- 
fester feurs'sympathies et Teurs” regrèts de ‘teséatfun ide son 
cours, De tails se sont rendus-devánt |'hôtel du ministre del'in=, 
structiën publique, of ils ont profêré des ctis sóditieux. Là po- ' 
lice a dû interveniret'dès’arrestatiohis ont été’ bpórées. Cette” 
petité éêhäùffourbe na eu d'aïlfeurs ancun réstiltát, et n'avait 
qietibe plu imports, 
Di ee 6 Des oo re 
pps, JEUFDPEK ‘ 
Gn oe Bpisoder. de la. visite des. étudianss: en droit et de 
Igpole de médecine, à M, Quiret, n'ont pas assez d\òloges pour 
les démenstzations imprudentes d'une jeugesse.irréfiéchie, qui, 
se Igisag trop ajsémen! séduire par les fayx docteurs et leg fauss,, 
ses clarióg d‚une philosophie insidieuse, Sniyant.l'usage ces, 
jaurnanx prodigaent l'injure à, l'autorité, contre laquelle ils, 
s’acharnent.à souleyer les, fessentisen4s, les-anirgosits des jeu- 
nes gens, et les farears de \'esprit-de parti, Et après avoir, 
déchainé toutes les mauvaìses passiens, ils viennent hypocrite. 
roant prêcher le calide et Ja modêration ! Après avoir enspignó. 
la mépris des lois; „ils reconimandent qu'on's'y soursette! EL 
voilà des gene gui. paslont sind oesso de morale et de réforme) 
Qn'ils commencent donc pat se reformer eux-mômes ; qu'ils ne 
dögradent plus là presse par des enseignements inmorayx. 


_Voici ceque nous lisonsà ce sujet dans le Journal des Débats: 
Les étudiants des éoales ciùe avaient, été nontequés 


te € re 


mátiey, vers onte heures inille $ dnze: cen te:jetres pens :paraisdant apparte-: 


ligitatioms à propps de la mesure dont.ce professeur vient, d'être I’nbjat, M.. 
 Quinet, en_ répondent & ce discours a fait eûtendre undangage'dont nous 
witnons à réèonhhitre la moilération et la conventänce. S 6 Sen 

"Én quêttünt Ie dorniieite de M. Guinet, césjeuries gans se sont dirigós vers: 
lajrgeiGassette,et arrivés devant ja maison de M‚-de.Salvandy, ministre de) 
Vinatuctign gabliguesils ont proférá quelques cris de A bas bee jjsuiteg!; 
Vive Qusnet! De }à fe rassemblement, réduit à cinq ou six cents environ,. 
gest érarisporté dhocbsttvement place Sáiht-Sutpice et place dà P'Egoldde Mé- 


‚| deuind;etgqtrelgass voir out‘ própaud de se’ porter an’ ministòre de Vinstrud-. 


tion publique; mais, après quelques instante de dölibération; on s'est eéparé.; 

-Cependantun aouveau rassemhtement se forma, pen, de tomps après, sur la 
place de l'école de mêdeving. L'arreatation d'un des meneurs ayant étéjugée, 
näcessaire, il se mauifesta iuelqud, résistance, Alors plusieurs atrestatiónd ' 


eureùt lieu, etlecalmie se trouvatétabli, :- 


La Gakette de France donne lé compte-rendti suivant : 
“Noos kpprenons’ qh’aujourd’huì, dans laprês.midi, des troubles nnt eu 
lien sar Te: place de 1Wcole de médecine, à loecasion da cours de MN. Edgard: 
Qüihet, Uaigpand nombre d'étudiante s'élant róunis sur cotte place, ‚l'ua ; 
‘eux s'eètmisen devóir di re un diaaayea; un sergent, de ville s'est, práci- 
pite sur lui et-Vaarrêtó Quskaps pr raatdldves dn aródecine ont ógalement , 
été condúitéen prisbg, vet kinbeliipue a fait évacuer la plate. Nous at: 
tendrons len dótaite iig Apk edas.manguedt att moment du tirage de 
notse jouroat, … 5e EN dU 
Quelgues dásordres ont aussi éclaté hier à: la prison.de:Glichy. 


8 if 





L’arrestation d’an sieur C.…., soupgonné d'intelljgence avec les gardes du, 
commerce, et ayarit, dinie-5t. aorta Tarkett daatres détenus, a ooca- 


indem td En mene er ee ee > oh 


voyageurs désirent aastoterndrambdksebid Hb/sotond prévenus, ° 
— Ah! mais, c'est une attention toûbätdált dólîuate! a’berta Frans. - 
wa Ola} dit. mmaitres ty je puis me vanter dofaire lout.ée 


fn est en man ponrojs pour ere lep motiles: étrangers; qui: mihoaorpat | : 
e legt ge BE GEDE tn st, en Een R 
—G'estde dfneje vais faon-hôtgsetotestcaare jo tépèterat Equi voudra Ver. |: 


tendre, soyezsari bien: certain En/attóndist / je distrerdis lire unerde cea 
tavolette. dans rei AR a EEE . ne 
— G'est hien facile, dit‚1'hôte „en-optrant. la pprte ‚j'en al fait-mettre une 
là sur le carré. 
—IÌ sortit, détacha la tavoletta,et laprésentaà Frans. 
- Voici la traduction littérale de l'affiche patibulaire s 
« On fait savoir à topsguele mari 22lévrier, premier jour: du carnaval, se- 
ront , par arrêt da tribunal de la Rota., exécutés sur la place del Popolo „les 
nommés Andrea RKondòlo,-coupubte d'assatsinat sur ba personne très wespec- 
tableet tròs-vénérée de don Gégar Torlini, chanoinede l’église de Saint-Jean- 
de-Latran, et le nommé Peppiae, dit Roeca Priori ‚-convainen de complicité 
avec le dátestgble,bandit Luigi Vampa gt‚lps bammgs-de,sa;traupe:.Le premier 
sera massolato, et le second, decapitate, Les âres charitsbles.sont priées de 
demander à Dieu un repentir singêre ponr ces deux mälheureux condamaés. v 
C'était bien ce que Franz avait entemda Î4 dätvbftle dansles ruines du Co- 
Iysóe, etrien-n’était changé au programme: les noms des eondamunsde'cause 
de leur supplice et le genre de lour exéaution ótaient ezantementdes mômes. 
Varapa, et Î'homme au manteau, Simbád Te marin, qui, à Romdbafamd:s Pa 
ber d età Tunis, poursuiyait.le eugrs ‚de ses. phidaattiropiguas‘ezpó- 
itions, . Tal . 
CependantAatemgsa}oonlaitsilgtait neuf kenres,.nt fúias lait róveiller 
Albert, lorsqu’à son grand étonnement il le vit sortir tout habillé de sa cham- 


‘bre. Le eernaval lui avait trotté par'la tête et Pavait éveilté plus matin que sop 
ami na l'esp 

é: ‘Get-ovis | — Eh 
side |: Croyez-vous, mon cher‚mousieur,Paatriai „4ue-noys.puissions nous prédeater 


it. Sr ebr ki Te * See bee 0 
nac De Tobi enen aon dit rijdeitenwot ge scui.viik bleren f. 
chez le comte de MoitesGhristo f- beep BATE 
va Oh} bien nertainemeat, rápondâtsil; le.oomte:de ManterGhrwistaad’habi- 
tide d'ôtre trôsomatinal, ‚je autisûrnpwitgsplus deens heures. dijà qu’it 


„estlevé. 


= Et vous oroyez qu'il a's a pas d'indiserátion à se présenter chez lui main. 


de l'oppogitjon, en ranportant.les circons- 


Aroif gt de mé 
vondetdron van Pui tobt AA Taelen abd Ge 


| d'une vingsiuls d’tattéëtdas on 


| tenant? 


ain Msle cpumige Gie timsis: 


voyage tneognito, 


pidasr un mouvemen{ d'irnitafion (ròs vil; on a demandé hantoment ef, dons 

Vintérêt même du sieür C.. qu'il Kit dloigaé dep antres ‘prisbaniers, ef con- & 

fait à Vinfirmerie. M. Id:dirècteuk, sous écrit-gn, na pas ‘bbkeripërb sv 18' 
haasp à cettéidemaudg et‚a requis 60 hommes de troupes dé igrie: powiidie- Ì 
erser Jes groupes de détgnus, dont latitude était, di: reste, ponintötembet. 

änoffensive. 8 

Ils sesont retirés, sur la promesse qu'on 

brinquiéter aucun d'eux poùr ce qui wert passé, et nèanmoïns dans la unit 

Bulvarjte, six d’entre euk ont été enlevés de'teurs celfubds'et zis aù vate; 

… kedettrequenous adresco la: Socióté Philanthröpigde:de Aiehy «pour - 
biet de prateatiret de ssolamer houtpe getto meaure ;:ellg demande qe'upe:. 
nquête soit faite, ef qu'on la coafie án ts étrangera à la maison 

Mariët dorcas enen 1e soaTe.d dan Spip etgure immers, la, haieod 


HR 


ER ii „ ' 
L on mtr i helde sG vaF' is Ce d'n 
leura faite, uoùs éerilön, de 


sedis. 


ELEC Wannee aam A Ok: dat 
! OT or iere tt SWOBNELLEGBEL'Aloilaie 
Le gouvernement ftabgais n'd:faêt- pubtier ancne nouvelle 


| d'Afrique. Voici celdenquomoas twourons dans les jourhaax” 


id’ Alger. Nous lisons dens-lisäkönr du:30 novertbre : 


}_«'Abd-ol-Kader gherohait dephiis hdetgie tearps-à dónhar: le change sur le 
éritoble endreit. pH sq tonait: los vótateua led plas vaatradiotvines circa: 
aient à cet égard, grâce auz mandeuvres, oen breux émissaires qu'il on 
twoyaitde toutes parts et dans ce but spécägkf Tant de précautions eachaieat 
quelque important projet que l'érair ‘ne voalattfàk léisser soapgonaef. En 
effet, on vient d'eppsendre qüejper ute rapide 'etutnbiisieuse uier, i- d: 
Yaigsó derrière lui nos eolounes de Vduost et qu'il adópans6 Bogard dope 
plusieurs jours se portant dansbest. Un goum peu considérabto, taccompa-. 
Ens: of comme cette cavaleriaest sans bagages, s8 mobilité est extróme.-On, 
id qu'Abd-el Kader a'ed Fintention de descendre dans 18° móyen: CHÉhE ' 
pourtazerles Beni-Ayad, maisique la peésouice de ME, le: eutentwt-grdigkdt 
Bedeau de ce cfté, à la tôte d'une néserve, l'a empêché de mettre cotto 'paan 
pée,à exécution. Quant à seq intentions actualles, les opipiong sont pnetagden x 
es uns préfendeot qu’il vent gägner la plainede Hamza paur se porter -en< 
suite dens lá vallée derlinnt Tssér, 35 GuÌ serait úke éxtrâare imprudónce àt le: 
tacbrâittentresdes colónnes-de' Sátif, de. Medeuh et celle da générat Gentil. 
D'autres disent -qiflil. vent saudever les: Kabyles- outa praviaoe- de Constant 
me, qu'il atteindrait par. Bousada-el-Msite, Si cette dernière versien pst la 
véritable, Abd-el-Kader s’erpose à de grands mócomptes. On. peut voir dens’ 
pak torrespondance'de Constatktirié belles sont Ies ‘dispositions de la pro: - 
Wince de l'est, où les:indigèneseur-inêsee riptfùdent tes räres velléitës Bio's 
borrection quide:manifestent. :-— ……. :: tint nternet, … 
"En somme, ajoute l'Afhbar, cata nonwelle-fantative_deI'émir ze pereit. 
pas très ìnquiétante, Le seul mg roll e nous y voyions, c'est que \’opi- 
mion publique, si prompte en France á s'ezagérer ta portée des óvénduients” 
militaires de l'Afrique, nö va pas manquaer de prendre Palarme. Les copi-: 
laux, déjà raree par suite des wpéetlatious- tróedtinner Zür les chemiasde, 
fer, vont enaore se restezter. Íl y aura ua, temps d'usrêt dans Ja marehe de la 
(colonisatien. (Ze$f à pa près toaf ce quì’ nósuttera.de Veatrepriée omcentri- 
he d'Abd-el-Kader, mais ce sera déjà un très grand mal,» 


ene eg seh ve Ta Menn Ù 
La France algérienne a regu, du camp de Sidi-bel-Assel, Ja’, 
lettre suivante, datédda 22 novernbrer: 
> € Âvamt d’arrizer ici, où noas somangs depuis Ie 19, danste bet dp prou- 
‘deg der givras, Pour on molt mon arene: pand balk jontsalien las Bentsle. 
troghs, qú ezistent plusjeura willages, Le mar avait snjoint anx Mgck- 
Ímase détbiger uné Reint de cinq éents fusils et diz chevaar, aag deta’ 
sodrbfssiot qu'ils avaidnt Broposbe. Cette coAditiun adoptéd pir otrr; Ùá ù'atd: 
jappgrté que: 80 fusils:en vipen-e n'enu pagus de ohevudd, Pouf ler punie! 
milk Nr een Brise soja est.parti,chies auzanee cieg. 
hatamlons, dl y est reste doux jours, tje puis voas e#sarer que da punition a, 
‚Élé ezomplaire. Mook: Mesa eat ent vide dr olla 'Loim Y itoné pir akk 
icoupdelisres. _ ‚ be 
a pepe d'ici demaim 23, pouraller fairs uigrand catrvo 
Moussa. Nousemportons des vivres pour guamsnte jours. af la 4 
m'ait flag à dé ee er pad é reren 
& 






1 Ioïm du. (héd Iague 
;paraft qere rioùk “Hors sburnettte bir óhidAide' hef PRAAG ld Bert 
‘autres:tribas tasougsides. eef ei datst EG eTIAET EU Lets br ili „en 
ple générpl de Baarjolly eat arrisé anjaurd bei & Sidiebel-Aasel „ik arriae: 
‚de ches les Flittas et doit maintenant anérgr de gonagst-atser JUS tt 
-__»Nous recevous la nouvelle que les Mayda zont ren{rés dans denn paysapräg. 
‘la razzia importante que te génórél Jussuf'ä'opérse surekx dernibrothänt, b 
:__M. le maróéchal Bugeaud a, en” effet, quict6 Sidi-bel- Assel le 
28-noebmbte.b sitsanw a! sat EE: 


vern Â'b rin 


te 
te, 







f Rr eed: Kipoer auoumendu 
velle ímpbotante'!du:la. defids Big wetonines: vib bijks 
iagissaiemt:sat les difföfonts: poitspdlie Nétutte oedke. des 
‘comrunipatiens entre Oran et:Tietmiegen btaiont koujogrtd intere 
‘rompues.:Leigónòdat-Thierrya quiteOran le:B® pour-se pureers: 
sur-BidiehetÂhböset sirvoiiterwettd sentròe panelen que Je 
‚genêzal Korte spòrean Saddu eâtèrde Baha. ooteen zuur: 
_, Bimanehe,-16:novdmbre; Geuwetrderiots partieutiers de M. de 
hieutänantefónóral de. bomsroibee virit;-6léstwós à: nmredemts: 
liene de Mascara, sure teeriteiperdes:-Beni sChougran, «+15: 
‚Le 19, ere patroubiledwgeuit des Hachem-Ghataba ; edins 


Fi 


| mandée par taghaielaijsBen Men bék, 2 atrpeis vuebende: 


per voip Beikirit gite Aat oKarer, soit. 
par les chuiafsytes) nd hantittaagtesp pimnsnielttijo ns vend les - 
Lribinssdmateelens: movdrde Mabosras Gerrinda oat ekerer6 à 
éohapper à dä poersaie desesivdtienten verrdege dis deere 
vinsiafseh eh senxbben ent qustreudos bewe: ut reatós enden tes 
nains des Hachomis68paaban bin vei oeó quliteórnient onde: 
pour sersai ber Woikiweeerivdnkstd agu oo: deetros wobbrinen, et 
en. même tempagsar sdler.des ehevaux etdus mutets. Le gënérat. 
amoriciërt wordoarié qie ces quatre homnesfnsseert considé. 
rès cónmmerdipions et traits vonttse tels, conformément wis :rô- 


> 











EE TEENS EERE Maite EDA Ti Ran 
veretey NRE 4e Ed hi bieden 
——Aueane, nen wb 
‚ == En:ce cas, Afbôrt, sf vous ôlos prêts 
=t Entiëremsüt pelt, dit Albert. 
= Altans remároier notre, voisba de sa) geusttoigie. 
vern Albonste js 6: B He 


Gak 


de} get ph peke Reteeiek ten pn 
Fraos etAlbert n'avaient que le earré à traverser. L'aubpegiate les devangn 
{ et sonna pour eux; ui domestiqúe vint ousrir; RAK } 


>= F gignori francesi, dit Pôle: ©“ 
ie domestique pl omareranmpnear re Ë'uzkrer, ‚rt 

Is.trave tdenwai tepudlees avde,une luze qu’ils ne c oyuäsatpss 
trouver dans. bb se roo pl d 


Pastrini , et Île arrivpront en danstenten 
Hane élégance per fe Îles 


En 
vele ders 


’ 
es tiles 


Ún lapis d dq Ì 
meubles deé plus ‘oöttörkdliles oifralènt Teurs conseiris rohoindid grdere don 
biers renvorsta.Be: de: enaîtees entree Bropkróos 


sangnifwpanstuisteat: 
Vangen, mplagdides; zene (enbeaspendes au i gingppenden pectières: 
dé topiostie dotisdent evant toutes herbe lis Ain Rn 


ertures. Caf 
ellenoes- veulent a'asseoir, dit ie daacnlans; ‘je vais prévo- 
Taher, BABELN 
steen g 
gusta arriva jusqu'auz- 
gj préegue en même temps: 
detns Eó salon qu’ nwe -boof- 
beet: geh ’ bk gard et reportèrett les: 
eux sur les meubles, sur les-tablganwelbtir Jes.armes. Tout cela, à Ia seconde 
ue, leur parut enoore plus magsiigie qe’à la prethière. — 
— Eh.bien[ demenda Eras gmadetpuit dites-vous te cela-P- ee 
— Hafoipmnon- cher, je pg Fewtade.notre vaisin soit quelque agent der 
‚change dui ajoud à In bp dep Sonde. sspagnols; ou quelques pringe qui 


EE — Chat! lui dit Fi Á Ö Bál ce té nwasatlors savoir, ear le voilö. al 
"En effet, le bruis aamirperte lournaiit eur ses gonds venait- d'arriver jus- 
‘qt'aux visitensg, ar gpeandenssitót la: tapisserin, ge sonlevant,.dauna pasango- 


u prapiétaip spatels. Albert s'avanga au-deveet de lui, mais 


— Si-Leuté 


‚Et il dieper par.mme des portes, 

} An mapment ol cote porte s'onvrait, | 
eignit aussitôt ; la por 

br akan dire, baldd 
























Franz rés aqaplacs. NE: . 
Gelai qui véstait d'entrer n°était aatre que !komme au manteau du Colysée,, 


\'inoou rme telege, 'hôte mystérieuz de-Monte-Christo. 
(Lasuite à demain:) 


“Bltrdeiks tititatres, o'eït-à-dire passös par fes aries, Ils ónt été 
iminödiaterment copduits derrière le mur d'enceinte d’Argoub- 
Ismaöl,et Éusillés par un peloton d'une compaguie de diseipline. 


‘Geshoweimes ótaient-bien ernés, et l'un d'eux avait blessó leche- 


‘val d'un de nos cavaliers. . 
EN AE EO net 


eh „na ern 


bep pat en et leo ep Et et 8 eik rn 
Llempergur,Ábd-er-Rhauman est àctuellement à Rabat, port 
de. mer susd)Ocbuny: site :d: mi-chemin entre Tanger et Moga- 


der. De Rabat,” emperetr doit sè Paridre 'à Maroc, ‘et son fils 
afnb Mote: MohdikAiëd, 1e même qútEoömándait |'armóe.ma- 


rocaine à la bataille d'Isly,-dott;-pêndant son absence, venir 
occuper le siège de Fez. Unen aartespondanee très-active a lieu 
êntrel!eynpereur et notre adsulsgónéral depaisquelque temps. 
Mauleë Abd -er-Rhamage assure-t-on, aurait:rôpondu au gou- 
vernement frargais qw'êFdevait, dans: son intérêt et dans le nô- 
tre, nester neu{rengis-à-vis d' Abd-el-Kader ; que si les Fran- 
Qais:devaient-foanchir la:frontière poar poursuivre l’émnir, il 
netonsidérereit pas celie agression cumme un acte d’hostilitó ; 


nis qüril:dg pouvait jas répuhdre de la neutralité-de ses sujets. 


indépendants. Gette.róponse. nous serhle la seule possible dans 
la.bauche de 'empereur,et toutes les personnes qur connaissent 
le Marut; la-faïbtesse dele cour ‘de Fez, l'irrésolutiun d'Abd- 


ef: Raliinan, la’ toute puissange de V'émir.spr un peuple fanati- 


quest Aggorant,eamprendrant qu'il ne pouvait en faire d'autre. 
Cerqprerdit aajoard’ hui-l'empersur au gujet d' Abd-el: order, il 
lerdiaalerst pear dig elkait- mois, avant le boubardetbent de Tan- 
gêryha Biiailte d'Isly et la prisede Mogador, Leslettres qu'il écri- 
valt, adora.d. son Als, Maulei- Mohammed, lettres qui ont été 
tromséesdobs.de Ja bataibte d' Lsly, sont la-jnstifieation ta plus: 
cohijdätede la:ébridubte Actuelle de V'empereur. Nous n'avons 
jätkais bonfprig póuraüoi le gouvernement. n'äpait pas livré 
qaalgaes„ ones de ges Igutres à la pnbligite, car elles éolaireraient 


opinion publique sur la situation respeetivede l’Algórieet du 


Wase, d'Abdler-Rhaiman et’de lú'Btanot:tis-à-vis-d' Abd-el- 
AT vp Heee GE ha sig. “ser! E Oe PRE 0 ú si Ee jd; ä 


OR hed NE LEE 


E) Kent î 
PER Bern Een : 


zend on de enktenge nn vote BN UP der arn he 
si weese LOTTE Ee 
soo Hs de dn lie L et cd ete 2 PN 
ro Nûuwelkes. et fälts divers. 
Le bulletin des lois du royaume de Prusse publie Vordre de 
eabigetatritadt:s «6 0 en enn Ae in 


« Depuis qnelque temps, if estarrivë à plusieurs reprises que 


drepátitteuset. desmótnoires qui m:étaient adressós, ont òté 
pebliósdeiis des: jourhanegen:môme teïnps qu'ils m'êtaient en- 
vogel òn Wie 'avgnt POE Fdireoksser ‘cet abus, j'ordonne 
qüë- darbnavant cès,pelitious el ces mômoires, en tant que 
lakei, en ‘pannet la.publicatien,. ne puissent être imprimós que 
sienaltendinent:aveo des: Féponser qui y'seront faites. Le minis- 
tbe ot Bld PRE de fälrepulitier edltë' ordonnancé.dans le butte- 
ark BRIT RMIG YELEUI Bb ere ef Aj : 
ün des lois.»  * 
Sapsr&aucijde 7.novembre.  Signd, Freépêrrc-GorLraome II. 
ng 
our SR ".Irprópobitiog dd goúvernenrent provihcial d'Aix-la- 
14 Sv Pie ATi Ogg te tt enn 6 het 4 ene 
Gha Inl  alipistre des Faanees en Prusse,ponr donnerdel’oc- 
eupatfan aux ouvriers mócessiteux d' Áix-la-Chapebleet de. ses 
esiinons, bpdrinis á' ds difbetion dúehemin de: fer d'Aix-la- 
Chapelle à: Wagah de dointneriger’infódiatepsent la. 'con- 
lii TojNL IS oF ilebegnpiane en. besp 5, prêliminaires 
B PIGRPAS JOAPEP ALO, CPAN 









rh RLS NI 4 k 

— On lit dans une lettre:d’ Ähvers à la Gazette d' Augsbourg : 

M'upnòs den norvólles qui. paraissent certaines, le. gouvernement 
Jualigd vent, de tonclare pane deuvention. postale aveo:les Etats- 
Mais dlmé vig ies  D'apeêsycetià aon ventioa Ja, Belgique trans- 
popsenain. gejtuitementjusged.hi frontière les:lettres d’ Amóri- 
ara gef Seanai f 
aub rigs hon. guLfebaient: bersortjed des postes seraient exempts 


de tous droitsen Belgigtelet peutsêtre leur ferait-ellé encore 


des Waters eu: orgent. West prohahle que tes villes anséauigtses 


fegomtdensofiresencora. plus sûdwisanter, atailtatsnUaie, Elles. 
unt dèjà fniAragssarsde aen avantage tössispestant qu'elles unt. 


sopt bn Belgiguaasersde dh s.4e Brôme et: Hpubonagsies goekmu - 


ninvienaarsa kÁllomague' ne samraient jamais: Bieikentravbes ,: Á 1D 
‚freposant que quelgucs. mipntps, ‚da, gid 


tands gee deutránsit pos In: Belgig werdânend dauroringptiensde 


oss} Ótat,avep.b Alegagna: et, dhire 3E ma cas. de; 


gherren peenesientfabreuinitee.dassen geangs difionltés et in» 
terrompre Ja vôgwaritdedaaerviep, postal Gelte,saisoa, jeinte 
anx -eflests- extraardinaicts qne font les vikbs-asbitiones à 
Washington. peur Anjener. les stedmgts am® Bure, 
poursaitublien faire) peneher In:balaiace.en favour.de HAllema- 
Ene, malgré; lep: propositions. sì acceptables du gouvernement 


balge..La Belgique vient’ anssì-de-conoture:avéeiles:Rrats.Unis. 
urdrpité pour l'extraditian: rei proqhe’de eertaïkés vatégories: 


1 are or ke zen lj oe Een Se 
ie maiërde de Londres semble craindre de nouvelles 


faillites d'ici aa mois de janvier ; dans les circonstauces actüiël- 
les et eu égard à la diffigulté des escomptes, cela.ne nous parait 
pas in vraisemblable; cependant nousne voudrions pas propager 
inutitement des alarmes, Hest certain que.dos effets présentós 
aug ‘daïsons d$ Tombard- Street et à la banque d'Angleterre 


sotferdljer d'UR Renier tròs-sèvêre, '& ‘qué -teutent, ie sor 













den oer soient éndossós par-des-personnes-assez sol - 
vables: ERIN ite de monsieue Brown entrainërd'des:pirtes von- 
sidprobleviljn cèttesaaison jonissdis, d'jin, grand drédit. II pa- 
ruit: que POE" ea polar, onspyidenavandes cohsidéra- 
Bleg que cêtle Ak ele oblige de faice pour une opbration 
dans laquelle "vAn gegen dt podibrn, en vre 


"ii On termine er 68 Wij 
nis; lg monument eleve dmg 
ilse achevó, on 5 occt ger 
seur, le roi Charles X, dernief pe} 
BöurBötis. Ainsi se trouvera Comp 
fab rois ei, Íg dribees frangais, just ane 
par nn tombean, par un monumen!, oak 

“DO erin dë Breslau: Ber 

Nous avans.en:ce. moment. dans notre Shu 

WO Porsans ; qerise rendent à Rome. Ges 10 Höiikon, 
distanee énorihe qui nous sépare de la Perso, s98% ing 
voie de terpo el sont arrivós iei-après avoir passe-pù 
où ils ont éehangs leurs pasgeports:persans contre ig 
russes. Ces voyageurs, qui sont totis väthioliques, fontié”> 


dans leg caxeaux de Saint: De- 
re de roi Louis AVEEL. Lors- 
nijd 





Venestdtne.… … * 
Ns» ERN et 


Ì 








dela viHe sainte pour voir le page, Onelques-uns d'entr'eux vr 
sirent être consacrés prôtres.pour pouvoir remplir les. fonctiöns 
sacerdotales dans leur patrie::Êle gompteat retourner par mer. 


kiparsepn tesvitoire; lea-bateaux à vapeur. 


‚| éertoderrniëre plaques les prijdanie: 
broyés, et leur fne poussiâre, alla,.s’ iocnustes, que dos.planches | 


nùtnent de son succös. 
bol vant de Îa branche'dès k 
(te nécropole où taus | 
bistront reprösentés 





Aen AEL 
ophis 


a earavane de L; 


jd om 2u Bern ge 


KEU" FABRICANTE DÈ GORSETS, 


D'après'ce qu'ils disent, beaucbrip. de leùrs‘&ompatrigtes catho= | en ran 

ee NE Monsteur S. N. DENTZ , Deatiste de LL. MM. Ie Kdi’et fa Htl 
et de LL: AA. RR ; 
arrivera,le 42 dans la résidence. pour y séjourner juágu'aa 16 de ce, Wolfs; 
Il descendra à l'Hôtel du Toelast, sur ie Kleine Groenmarkt, … jen 


liques ont aussi f'iitention de faire Te vòrage de Rome. 

— On lit dans plusieurs journaux frangaisqu’un offinier.de 
la marine royale vient de proposer de substituer l'esprit de vin 
au charbon pour le'chauffge des bâtiments à vapeur. Le.mi- 
nistre de la mariae adenne desprdres pour que Je nouveau pro-. 
cédé fût soumis à des essaig dans nos ports, Si les ex pérjenges 


révolution s'opèrerait dans di rè navigation à vapeur: Les, 


houille sout incaleulables. En substitpaat à une matière de 


graad angershremgnt, ui liguide..d'uns forte puissance calori-, |: 
que, des paättebots puurratent aisêrent entreprèndre des voya-. |: 
Un très-beau Fusil de Ohasse , à deur coups, ontiëfa: 
‘neuf , avecteafsse et tons les accessoires. Ce fusil, qui n’a-paa encòtd pts 


ges de plus long cours, sans êtreghligós de faire des détonrs 
immenses pour s'approvisionner de eombustible. Les vides rem - 
plis aujourd'hui par le charbôù sêraïent occupés par des mar- 
ehandises, des voyageurs ou des tröupses, selon la destination dn 
‘navire. On voit qu'a ce point de vuetien. n'est plus dósirable. 
‘Mais combien Vagricalture durait à se fêliciter da succès! L'in- 
dustrie ‚vinioole, qui óprouve tant de sonffrances et dont les 
produitg sont -à sitbas prid,: fanò de döböaches, trouverait un 
allégement âsesnrisèreg. mere deet 


mt 


— On a trouvé au rez-de-ehausée d’ une-motteste inaison de la: 


rûe' Deïnheid; a Cotitine, “in jëuKé ‘mönige lüé par legaz-d'é- 


olainkgé de: 1a- rub, Wi vitie petbrF6-dd AMeti bhidibre'h (ra: FP 


vers, le plancher à ta suite de Ta rupture d'un! condhit, 1l'a été 
constaté dans cette circoiistane qué la mort causée par cé gaz 


n'est pas: ute simple asphykie.4,lesfonctions vitales nes’arrê- | 


tent point dans ce'cas par la seule raison qüe l'air vital manque; 


ce gaz provogue'des désurdres dans | organisme, il émpotsonne:’ 
l'agonie est rendue douloureuse par les convulsions, les vomis- 
sements, |'hémoträgie. ER EE 


— Une sihgulière chasse hu rhinacôras,a qu lieù rócqument 


‚| dans la province de Wellesley, sur la eâte_ agest de la preaqu'ile | 
j dans un charnp isolé eouvert.de brousgaslles, ce champ n.&tó in-. de ‘Foöles, de Services de.K' je 
| mêdiatement entouré par envirog.deux, cents 


de Malacca, L'animal a êté“apergu. syc.le domaine de Djawi 
alais et Ghinois 
colons, armós de pioghes, de. bâtons, de pierres et de briques,, 
Le propriétaire de la plantation-de sucre attenante au. chgmp… 
armé d'un fusil de chasse, entra dans l'egceirte et fit feu sar, le 
rhinncéros chaque fois qu'il éssaya de softir du joügle. Une fois, 
‘cépendant, la bête fit nn effort déeespêró póar sortir da cercle 
fätal'; mais aussitôt qu’elfe mit la' tête dehors, un Chinois lui 
assónaun coup de pióchie sur \'gcoïput, qui Ná forcéa à Ta retait 
te, Le fhinvcèfos recat âlors ‘plusieurs coups de fusil, et nfi 
tomba à la renverse. [mmödiatement òntui à sepaäró la tête’ du 
trone, et-cette tête a été'offorte' au propriétaire'de la plantaïion. 
K peine vette opêratior fut-elle achevéé, qué les Glfindis se pré- 
cipitèrent sur le corps de l'animalponr ‘boire fe'sn}' ruïssélant 
et s'en harboniller le éorps. Lorsque te sang'dût éedsé de Cbuter, 
Panimal a été coupé en-mörceausx:; ta chair fut dêtachée dek ós, 


‘et cette viande erùe ótdit dövoráp par les assistants aved' begtú- 


coap d'avidró. Les Chinoîs croiënt-qhe lesang èt la'chair dá'tï- 
greet du'‘rhinonéros ont des vert ad caches, et‘qa”elles coifrtau- 
niquent certaines qaaïitésà deu deren mädtguent. “u Anti 
in Fsl Ölectriguo. 1 ägitd ui TEM EVeRPE Man 2 be 
ningsfield de Jersey, et qrij viekit d'être essay sur, un vaste 
terrain, près de Westrainster, à Ìa grande satisfaction de ceux 
quui-ont èté témovias des expóriendes.: Le fusil :repose sur une 
machine par faqtelle est gênérée:la forcelinpulsive, “et le tut 


canon est approvisionné de ‘balkos par deux: chambres, dent: 
J'ûneest fixe ‘et V'aurre’ mobile, Gettt dernière. peat “contenît 
un nombre considerable de projeutiles, prêcantion, qui’ n'est 
‚pas superflue puisque,le fusilde.M4Beningsfield n'en consomme. 
‚pas: moins-de mille par minute, … be. …,- Be Eej ed 
_Mitle-coups de Fusil par! minutet Vóùs vovez que vette: bier. 


ft 






on On demande dans.une Famille Protestante à La Haye, Une Perso E 
} ‘parlant correctement la langue Frangaise, qui se chargerait du sof de % 
qui auront lieu, obtenaient an’ résultat salisfaisant, ‚une grande, ;enfanls de cinq àsizans, pendant la majeure partie de la journée: 
nà be tst AE tie ee en an! ten :l’initiale MN,” 
mvantages que prósentent leu ide aleool. sur l'eniploi dela |. se 





VENTE, BETRAORDNAIRE 


et Td sóubsigud sé EG 


se vend à A. 83 et 42). Une pactie de nappes an priz-de 24 at 5 Es ae vO Hia 
inputsive, el le tout | maintenant à 90 cents et #10, Kerviettes damnsséen et; aptras- Al 
monté sur deux róues, conime uu gaon, pent (re (eatp par üm peeretA.tt 2500 ì 


cheval à raison de,8.à 10 milles (enwiran $.lieues).par heure. be | gres de rears al, L.Sel'5rsgudesnmaths (actrofvis 15 et 


maintenant fbG Gt); ; 0 4 PEST TEGE EE ; oek te 
1 Lebaùsdignáavertit la. public que lee as prik de c ticlea. ivan 
asper aortnd HRe EEn neten eabh de er ete Son 


lezefcé du BA Blin leur ponkreftikilement s'en convaikere, et le sóliij 
tsignó uocorke 4 
*sdises pour s’'assurtg d 


BEEN EN 


B Shan Niei bee APA eg 8 ein as Eee drs 
NE , LIN } Mi 








le Prince d'Orange et le Prince Frédéric des Pays Babs. 


set 











med penn at merged 





ren 


akker 
ek 
S'adiösser chèz Monsieur W. P.van STOCKUM, libraire à La Haye , #00 
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: ‘re a  … . . N dimms a | 3 
rs Rene Eee pd ee ES. Ee 
nh ik gee A: VE \ DR st Ze dn 


POUR: CAUSE DE DÉRART ET A UN PRIX TB&S-AVANTAGEUX 91. 





sort de ta: Fabrique de l'excellent arquebusier Chaamant; # Liége, 











‘eonfectionnd les superbes Artmes de Luze pour S. M, le Roi des Pays-Bas. ee 
S'adrésser âu-bureau du Journal de La Haye. Rane j 
__…DEÉPOTS 


de Strop Antigoutteux , de M. Boubée. zn Á 
du Sirop de Digitale , de M. Labélonye. n Ee Á 
des Pâtes Peétorales de Mou de Veau, de M. Dógenéf: 
e Salsapareille , concentré de M. Quet. e 
meis yrphiligigne „ de M. Bayveau Lafecteur. DE. 
Uk: A ntisy ph kqde , du Rob MR, sinepateur, 
ture Anti-Gonòrrhée ; de la Pommade Dépura 
des Bougies , du docteur Gireaudeaú de St‚-Ger vais. ek 
Baume Cântre les Engelures , de Xl. Cohu, 
Chez J. M.van Renesse , Pharmac 
Boekhorststrant, ne 415 , à La Häye. 
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POUR'CAUSE DE DÉPART 


























en Dumas, ele, le”, 
Ae, Ree Ee, 
On sait e ern aïijet prussien est tenu au service milita 
t úkd*huf dans la néoessité de quitter | 
tande pour retourner en Prusse safisfaire aux lois de son pays, est chit 
de se défaire de parties très-considérables dé. H'òiles et Servies 
Table en Damas, ju'il avait importéas Anstprdam daps-lo,k 
former uri établissement ; paur facilíter le prompt Écoulamagt de s 
chundises, il viënt d'en eapédier une partie à La Haye, pont dh bide; 
veùte,dans ce pays ; tie ponvant à daube dis droîts élevés’ Ide-rdetjior 
se trouvant foroé. detes vendre à tont prix: Tout. oôndaissear pourra :sen 
vaincre qu’aux prix auzqupls il vend ses Soiles, Ia main d’oeuvra‚n} 
même ‘payée. Lò soussigué reegminande surtout à toutes’ les‚midres 
mîlle,, de profiter de'èstte becasiori pour Faire l'aequtèltion dì toïles 
excellente qualité. he prixsconrant-oftaprêsindiqng les prix les pplùé mii 
NB. Koutes ces telles sont fabriquces' avec’ 
heen fils tissés à la main. ; B ria EEK 
Tapis de Table écrus, de 60 cents àfl.5. Toiles dites 
tein, les 50 aunes A. 12'(antrelois fl. 26). Idem Hernkutter, de „58,2 
pièce porr15 grandes chemises d'homine fl. 18, 20, 22 à1 26, (autre 
50, 58, 66) toiles superfines pour chemises'fl. 28,32 et 40, (aút 
69 et 70.) el, iew A: sE telers arts, verd tre BE. en 
L é + pdabettenr d'aue pièce elf 
Hè A5 rs Ak 75 Biron. rl 
Linge dé Kamassé: une nappe de 5 aunes avec 12 sen el 
tes fl. 1 et-12, (autrefois fl. 25 et 36). Idem de plas fine qualité (16, 196t 2 
autrefois A, 450154). Idem d'une qualité ekpórieure (antrefois ff. 9 ol 
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